
ESPOIR A LA BENOUE : Naissance de lionceaux 
 

Depuis 2008, le parc National de la Bénoué a établi un partenariat avec une 
ONG Française Planète-Urgence. Cette collaboration consiste à appuyer le service de 
la conservation du parc sur certains aspects techniques notamment le renforcement 
des capacités (bureautique, site Web, base de données), les études socio-
économiques, le comptage de la faune et le suivi écologique sur les trois principaux 
axes de cette aire protégées à savoir, l’axe central (Banda-campement, 32 km), l’axe 
du fleuve Bénoué (Campement-Première mare aux hippopotames, 12 km) et l’axe du 
milieu (le long de la colline, 24 km). 

  
 Le 24 Novembre 2011, pendant le suivi écologique sur l’axe du milieu à 
environ 6 kilomètres du campement, les volontaires de cette ONG ont aperçu de 
manière fortuite, une lionne et deux lionceaux d’environ 4 mois. Cette famille de 
félins était en direction du flanc Ouest de la colline du milieu. Les volontaires n’ont 
pas eu le temps de photographier les bêtes, hâtés pour se cacher dans les herbes 
encore hautes en ces lieux. Informés de cette nouvelle, nous nous sommes dépêchés 
pour prendre les empreintes mais en vain. Le sol était caillouteux.  
 
 Le 23 décembre 2011, aux environs de 19 heures, un volontaire au nom de 
Denis  LEMARECHAL accompagné du chauffeur Hamadou Bouba, se rendaient au 
lieu-dit call box de la Bénoué pour téléphoner. En effet, c’est le seul endroit du parc 
où se trouve une poche de réseau où tous les visiteurs du parc peuvent 
communiquer ou se connecter. Après avoir communiqué avec les siens, Denis 
LEMARECHAL est rentré au campement en oubliant sa pochette sur les lieux. De 
retour sur le site à la recherche de sa pochète, Denis et Ahmadou Bouba ont aperçu 
un lionceau sur la piste à une dizaine de mètre du call box. Ils l’ont suivi sur cette 
distance avant qu’il ne change de direction et rentre dans la brousse. Informé une 
fois de plus, nous nous sommes dépêchés sur les lieux à l’effet de photographier les 
empreintes en nous servant de la lumière des phares du véhicule mais sans succès. 
Le lendemain matin à 6 heures, nous nous sommes rendus sur les lieux avec le 
chauffeur et avons réussi cette fois-ci à immortaliser les traces du lionceau qu’on 
peut observer ci-dessous.  
  

Il est certain que la maman lionne ne devrait pas être loin de sa progéniture ! 
Aussi, si cette famille était différente de celle qui a été observée le 24 novembre, le 
parc national de la Bénoué peut se féliciter de l’arrivée dans son écosystème de 3 
lionceaux et par conséquent un espoir de reconstitution de son potentiel en félin.     

 
 
 
 
 
 
 



 

 

 
 
 
 



 

 


